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La lecture et  la méditation des textes de ce jour m’évoquent deux mots : 

Passion et Non-conformisme. 

Le mot passion doit être entendu sous ses deux acceptions : celle de la 

passion, comme une  passion amoureuse et celle  de la souffrance,  comme le 

fut la passion du Christ. 

La passion amoureuse est débordante  dans le texte de Jérémie, malgré les 

quolibets et les critiques diverses qui l’accablent, il ne peut s’empêcher  de 

suivre le Seigneur.  Il a été séduit et saisi par celui-ci. La parole du Seigneur 

est devenue comme un feu brulant dans son cœur, dit-il. 

De même le psaume 62 manifeste une quête inassouvie de Dieu. L’auteur est 

assoiffé, dévoré par son désir de la rencontre avec le Seigneur. C’est aussi  un 

des textes le plus émouvant  dans la recherche de Dieu.  Le fruit de celle-ci est 

source de joie et de plénitude. Cela peut être une belle programmation pour 

notre vie.   

Le texte de Paul aux Romains évoque le don de soi-même.  

Lors de la célébration d’un mariage, les futurs époux promettent de se 

donner l’un à l’autre. C’est en ce sens, que l’on doit comprendre le fait de se 

donner à Dieu. Là encore il y a une dimension amoureuse, vécue avec 

passion. Donner sa vie n’est pas forcément mourir, comme cela est parfois 

compris, mais se donner totalement dans ce qui fait le concret d’une vie 

animée par l’amour. C’est une perspective positive et attirante. Or souvent  

ce don est vécu en termes de sacrifice.  Bernanos ne disait-il pas : « Beaucoup 

se sacrifient car ils n’ont pas le courage de se donner ». 

Se donner par passion peut parfois conduire vers une attitude, une dimension 

non-conformiste et de ce fait vivre la souffrance, la critique qui est  une autre 

forme de passion. 



Dans l’évangile, Pierre interpelle avec force Jésus. Il ne peut comprendre les 

propos qu’il vient d’entendre : Jésus annonce  par sa venue à Jérusalem  les 

souffrances et la mort qui l’attendent. Il ne veut et ne peut entendre une 

parole qui va à l’encontre de ce à quoi il espérait.  Il demeurait dans le 

conformisme  de la société : l’attente d’un messie qui allait restaurer la 

royauté. 

Et nous aujourd’hui, sommes-nous suffisamment passionnés par Jésus- le 

Christ  pour que toute notre vie soit orientée vers la quête de Dieu ? 

Le quotidien de notre vie  est-il bâti dans la perspective tracée par le Christ, à 

savoir : participer à l’élaboration du Royaume de Dieu, guidé sur le chemin 

que Jésus nous a ouvert. 

Saint Augustin disait : « Notre vie est réussie pourvu que nous pratiquions ce 

que nous entendons. Entendre c’est ensemencer ; pratiquer c’est faire porter 

du fruit à la semence ». 

Dans l’esprit du « Temps de la Création », pourquoi ne pas profiter de ce 

temps pour relire l’encyclique Laudato-Si afin de se l’approprier et vivre avec 

passion sa dimension sociale et écologique ? 

Soyons des passionnés du Christ, et pourquoi pas des anticonformistes à la 

manière de Jésus, dont la  Parole et les actes proclament l’Amour! Reflet de 

Dieu son Père. 
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